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LA SAINTETÉ, LA PRIÈRE POUR LES DÉFUNTS ET L’ATTENTION AUX PAUVRES 

INFORMATIONS 
PAROISSIALES 
N° 336 - NOVEMBRE 2020 

PAROISSE SAINT-JEAN 

23 rue Jean Moulin 
18000 BOURGES 
 02.48.24.29.94 

Permanence : vendredi 17 h à 19 h 

Accès au site web :  paroisse de Bourges -Saint-Jean 

Curé : Père Alain KRAUTH 

alain.krauth@diocese-bourges.org  

Cette année, nous fêterons la Toussaint le dimanche 1er novembre à 10 h 30 à la 
chapelle Saint-Paul : une occasion de faire mémoire de tous les saints  
reconnus par l’Église mais aussi de tous les saints de la vie quotidienne, de tous 
ceux qui essayent de vivre en enfants de Dieu (voir le texte sur l’ʺéloge de  
l’ordinaireʺ qui parle de Madeleine Delbrêl).  

Ce sera aussi l’occasion de prier pour les défunts de la paroisse (leurs familles 
sont invitées à venir participer à cette messe) et pour les défunts de nos  
familles. N’hésitons pas à demander qu’une messe soit célébrée en l’honneur 
des défunts de nos familles : cette intention dite à haute voix dans la prière  
eucharistique est accompagnée d’une offrande financière (dont le montant  
indicatif est fixé par l’Évêque à 18 €) qui sert à la rémunération mensuelle des 
prêtres. 

Le dimanche 15 novembre, la messe sera célébrée à 10 h 30, toujours à la  
chapelle Saint-Paul, en lien avec le Secours catholique : « Tends ta main au 
pauvre » (Si 7, 32). La sagesse antique a fait de ces mots comme un code sacré à 
suivre dans la vie. La pauvreté prend toujours des visages différents qui  
demandent une attention à chaque situation particulière : dans chacune d’elles, 
nous pouvons rencontrer le Seigneur Jésus qui a révélé sa présence dans ses 
frères les plus faibles (cf. Mt 25, 40). Dans cette feuille, Denis Lefebvre, nouvel 
aumônier de la Délégation du Secours catholique du Berry témoigne. 

Ces deux évènements sont portés par l’encyclique du Pape François sur la  
fraternité et l’amitié sociale : « Tous frères ». 

mailto:alain.krauth@diocese-bourges.org


2 

 

LA NOUVELLE ENCYCLIQUE DU PAPE FRANÇOIS SUR LA FRATERNITÉ : 

CINQ CLÉS POUR LA COMPRENDRE  

(XAVIER LE NORMAND, DANS LA CROIX SUR INTERNET LE 5/10) 

Fratelli Tutti (Tous frères), la troisième encyclique du pape François a été  
dévoilée dimanche 4 octobre, jour de la fête de saint François d’Assise. Partant 
d’un constant sombre mais appelant à la fraternité et à ʺl’amitié socialeʺ ce 
document magistériel relativement long est un condensé de la pensée du 
pape François. 

1/Un constat sombre 

Le nouveau document magistériel du pape François s’ouvre sur une sorte de  
bilan particulièrement peu réjouissant de l’état actuel du monde. Le pape ne 
s’en cache d’ailleurs pas, son premier chapitre étant intitulé ʺLes ombres d’un 
monde ferméʺ et son premier titre de section ʺDes rêves qui se brisent en  
morceauxʺ. ʺL’histoire est en train de donner des signes de reculʺ, s’alarme le 
pape qui s’interroge : ʺQue signifient aujourd’hui des termes comme  
démocratie, liberté, justice, unité? Ils ont été dénaturés et déformés pour être 
utilisés comme des instruments de dominationʺ. 

Selon lui, le monde actuel connaît une période de repli sur soi et de xénopho-
bie, dont les premières victimes sont les pauvres. 

2/Un cri d’alarme contre le populisme démagogique 

ʺLes groupes populistes fermés défigurent le terme “peuple”, puisqu’en réalité 
ce dont il parle n’est pas le vrai peuple », tance l’encyclique qui dénonce 
un ʺpopulisme malsain et irresponsableʺ. ʺParfois, on cherche à gagner en  
popularité en exacerbant les penchants les plus bas et égoïstes de certains  
secteurs de la populationʺ, redoute le pape. 

Ce n’est pas pour autant que François, adepte de la ʺthéologie du peupleʺ 
disqualifie le peuple, mot qui revient à 95 reprises dans la nouvelle encyclique. 
Au numéro 185, le pape affirme ainsi que ʺchacun n’est pleinement une  
personne qu’en appartenant à un peupleʺ.  

3/ L’amitié sociale 

Selon son sous-titre, Fratelli Tutti porte non seulement sur la fraternité, mais  
aussi sur ʺl’amitié socialeʺ, un concept forgé dans les années 2000 par celui 
qui était encore le cardinal Jorge Mario Bergoglio, archevêque de Buenos Aires 
(Argentine).  
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ʺL’amour qui s’étend au-delà des frontières a pour fondement ce que nous  
appelons “l’amitié sociale” dans chaque ville ou dans chaque pays.  
Lorsqu’elle est authentique, cette amitié sociale au sein d’une  
communauté est la condition de la possibilité d’une ouverture universelle 
vraieʺ. 

Pour le pape François, c’est cette ʺamitié socialeʺ qui a permis au bon  
Samaritain de la parabole (Luc 10.25-37) ʺd’interrompre son voyage, de  
changer de projet, d’être disponible pour s’ouvrir à la surprise de l’homme 
blessé qui avait besoin de luiʺ. 

4/ La dignité inaliénable de chacun 

Pour parvenir à ʺl’amitié sociale et la fraternité universelleʺ, explique  
François, il faut ʺréaliser combien vaut un être humain, combien vaut une  
personne, toujours et en toutes circonstancesʺ. Tout homme ʺa le droit de 
vivre dans la dignitéʺ et si ʺce principe élémentaire n’est pas préservé, il n’y a 
d’avenir ni pour la fraternité ni pour la survie de l’humanitéʺ.  

Ce rappel est l’occasion pour le pape de dénoncer ceux, y compris parmi les 
chrétiens, dont l’attitude revient à considérer certains, à commencer par les 
migrants, comme étant ʺdotés de moins d’humanitéʺ. 

Source de la fraternité, venue de Dieu selon les chrétiens, cette dignité  
inaliénable permet également au pape d’affirmer à nouveau que la peine de 
mort est ʺinadmissibleʺ et de mettre fortement en doute la possibilité 
d’une ʺguerre justeʺ. 

5/ L’artisanat de la paix 

La construction de la paix, affirme l’encyclique, est un ʺartisanatʺ qui ʺnous 
concerne tousʺ et ʺune tâche sans répitʺ. ʺLa paix n’est pas seulement  
l’absence de guerre, mais l’engagement inlassable – surtout de la part de nous 
autres qui exerçons une charge liée à une plus grande responsabilité - de  
reconnaître, de garantir et de reconstruire concrètement la dignité bien des 
fois oubliée ou ignorée, de nos frèresʺ. 

Autre condition de la paix : le pardon, auquel le pape consacre de très belles 
lignes. ʺCeux qui pardonnent en vérité n’oublient pas, mais renoncent à être 
possédés par cette même force destructrice dont ils ont été victimesʺ, salue 
François avant de poursuivre : ʺle pardon, c’est précisément ce qui permet de 
rechercher la justice sans tomber dans le cercle vicieux de la vengeance, ni 
dans l’injustice de l’oubliʺ  
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« Dans toute maison où entreront les frères, qu’ils disent d’abord : “La paix soit 
en cette maison.” » Saint François d’Assise (1181-1226). 

« Nous devons apprendre à vivre ensemble comme des frères, sinon nous  
allons mourir tous ensemble comme des idiots. » Martin Luther King (1929-
1968).  

« La vie en fraternité doit nous aider à devenir de petites gens. Cela s’apprend 
à la base, dans la fraternité. (…) Pour apprendre à recevoir les biens de Dieu, il 
faut apprendre à recevoir des hommes. » Madeleine Delbrêl (1904-1964).  

« Bâtir la société, c’est prendre le parti de la justice, de la fraternité, de 
l’amour. » Saint Jean-Paul II (1920-2005).  

« Seigneur, donne-moi à toute heure de ce jour d’offrir un visage joyeux et un 
sourire d’ami à chaque homme, ton fils et mon frère. » Sœur Emmanuelle 
(1908-2008).  

« L’homme n’est véritablement lui-même que s’il entend, en son cœur, Dieu 
l’interroger : “Qu’as-tu fait de ton frère ?” » Message des évêques de France, 
16 avril 2013.  

« Voyez combien vous dépendez les uns des autres, entre personnes proches 
mais aussi entre pays et peuples. Voyez combien vous avez besoin de la  
fraternité humaine. La pandémie qui nous agresse met brusquement en  
lumière la nécessité de profonds changements de nos sociétés. Oui, l’épreuve 
que nous traversons contient un appel à la fraternité et beaucoup savent y  
répondre. » Frère Alois, Taizé, 12 avril 2020.  

« La foi amène le croyant à voir dans l’autre un frère à soutenir et à aimer.  
De la foi en Dieu, qui a créé l’univers, les créatures et tous les êtres humains -
 égaux par Sa Miséricorde -, le croyant est appelé à exprimer cette fraternité 
humaine, en sauvegardant la création et tout l’univers et en soutenant chaque 
personne, spécialement celles qui sont le plus dans le besoin et les plus 
pauvres… » Document signé conjointement par le pape François et le grand 
imam Ahmed Al Tayeb, cheikh de l’université d’Al-Azhar, l’une des principales 
institutions de l’islam sunnite, le 4 février 2019 à Abu Dhabi.  

DIRE LA FRATERNITÉ : DE SAINT FRANÇOIS À FRÈRE ALOIS 
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« Évoquer Madeleine Delbrêl consonne bien avec ces « héros du quotidien » qui 
pendant la crise sanitaire ont continué à faire leur travail, à prendre des risques 
pour que la vie des autres continue. Moins célébrés que les soignants, ils ont connu 
la reconnaissance du public (telle dame se donnant pour mission de saluer les 
chauffeurs routiers passant sous ses yeux, tel enfant dessinant un merci coloré 
pour les éboueurs de son quartier…), mais ils n’ont pas reçu, depuis, les signes de 
reconnaissance salariale qu’ils espéraient.  

Ce sont ces gens ordinaires que mit en lumière cette « poète, assistante sociale et 
mystique » selon les mots écrits sur la plaque apposée sur la maison où elle vécut 
avec ses équipières.  

« Il y a des gens, écrivait-elle, que Dieu prend et met à part (les moines). Il y en a 
d’autres qu’il laisse dans la masse et qu’il ne retire pas du monde. Ce sont des gens 
qui font un travail ordinaire et qui ont un foyer ordinaire ou sont des célibataires  
ordinaires. Les gens qu’on rencontre dans n’importe quelle rue. Ils aiment leur porte 
qui s’ouvre sur la rue, comme leurs frères invisibles au monde (les moines) aiment 
la porte qui est refermée définitivement sur eux. Nous autres gens de la rue, 
croyons de toutes nos forces que cette rue, que ce monde où Dieu nous a mis, est 
pour nous le lieu de notre sainteté. »  

Conviction dans laquelle, peut-être, beaucoup d’entre nous ne se reconnaissent 
pas, ayant du mal à aimer le monde tourmenté dans lequel nous vivons. 
Le « monde », pour elle qui, baignée dans la culture d’une banlieue « rouge »,  
étudia et réfuta aussi bien le capitalisme que le communisme, n’est pas une  
abstraction, un concept, mais une « humanité composée de 1+1+1 ». Et cela 
change tout, que de ne pas globaliser, catégoriser, ranger dans des cases, enfermer 
dans des stéréotypes, mais de regarder chacun dans sa singularité. « Chaque 
homme est nécessaire », disait Benoît XVI dans son discours d’intronisation.  

Une humanité faite de + et non divisée. 1+1+1, voilà un beau slogan anti  
séparatisme. Car la tentation nous guette tous. Naguère, ce fut la lutte des classes, 
peut-être aujourd’hui vit-on une séparation – pernicieuse – des « classes », une  
indifférence, une ignorance des communautés entre elles, qu’elles se définissent 
par leur niveau de culture, leurs revenus, leur lieu d’habitation, leur âge, leur foi 
aussi... « Le monde, ce sont les vivants de chaque jour qui le font, écrivait encore 
Madeleine Delbrêl. C’est chaque homme meilleur qui fait un meilleur monde. » 

A la Maison de la Parole (26 rue Porte Jaune), lecture de textes de Madeleine 
Delbrêl avec des moments musicaux : mardi 17/11 à 20 h 30. 

FÊTER LES SAINTS : ÉLOGE DE L’ORDINAIRE 

(DOMINIQUE QUINIO DANS LE JOURNAL LA CROIX DU 14/9) 
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UNE NOUVELLE MISSION DIACONALE POUR DENIS LEFEBVRE 

« Chers frères et sœurs en Christ, en janvier dernier l’Évêque m’a fait savoir qu’il 
pensait à moi comme prochain aumônier de la Délégation du Secours Catholique 
en Berry…  

Beaucoup de questions me sont alors venues à l’esprit, ainsi que de bonnes  
raisons pour dire « non ! » : Pourquoi moi ? - Je ne connais pas le Secours  
Catholique. - Je fais partie des séniors. -  Quel investissement en temps ? - 
Manque de confiance en moi…  

Tardant à réagir, un petit rappel, en mai, m’a invité à donner une réponse si  
possible avant fin juin !  

Au cours de ces quelques mois, j’ai demandé la prière à mes proches dans la foi 
et de l’aide pour discerner… J’ai pu discuter avec des acteurs du Secours  
Catholique, anciens et actuels.  

Dans ce même temps, grandissait en moi le désir de rejoindre ces femmes et ces 
hommes, salariés et nombreux bénévoles, dans leurs actions envers ceux qui 
sont touchés par la précarité avec la claire évidence que le ministère du 
diacre=serviteur est en prise directe avec cette mission qui m’était proposée, 
donc : comment envisager de dire « non ! » puisque « Tout est possible pour  
celui qui croit. » Mc 9, 23. 

Je demandai à l’Évêque un entretien (le 2 juillet) dont je retiens deux phrases : 
« C’est une belle aventure à vivre » et « Vous ferez avec ce que vous êtes ». 

Alors, « Me voici ! », avec ma pauvreté et mes limites pour découvrir les  
nombreuses composantes, de cette belle Délégation du Secours Catholique en 
Berry : services, boutiques solidaires, et des équipes présentes dans tous les  
territoires de l’Indre et du Cher.  

Oui, « Me voici » pour travailler avec d’autres à la Vigne du Seigneur dont je  
découvre, dès les premiers pas, l’ampleur du champ… 

Il me faudra beaucoup écouter…, écouter… et encore écouter… chacune, chacun, 
attentif à la qualité des relations (dans la bienveillance !) entre les personnes  
bénévoles, salariées et les personnes en difficultés, tout en veillant à ce que la 
mission de l’Église dans « le service de la charité », « l’annonce de la Parole » et 
« la prière et la célébration des sacrements » soit pleinement assurée.  

Je compte sur votre prière afin de servir cette mission selon le Cœur de Dieu. 
Aussi, j’en rendrai compte régulièrement à l’Évêque. « Seigneur, tu m’as  
appelé : Me voici ! ». 

Un serviteur parmi d’autres, à la suite du Christ. »  Denis Lefebvre 
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HUGUETTE DESPINOY, DE L’ORDRE DE MALTE, MIS À L’HONNEUR 

Quatre membres de la délégation du Cher de l’Ordre de Malte ont été reçus le 
25 septembre à l’Hôtel national des Invalides à la cérémonie de remerciements 
des bénévoles investis dans la lutte contre la pandémie en France :  
Huguette Despinoy, Guillemette du Tertre-d’Elmarcq, Olivier de la Chapelle et 
William Raimbault. 

Durant le confinement, tous les soirs, 7 jours sur 7, ces bénévoles ont participé 
aux maraudes auprès des SDF dans les rues de Bourges. 

Huguette Despinoy est membre du Conseil économique de la paroisse  
Saint-Jean et gère, avec le curé, la location des salles paroissiales. 

RANDONNÉE PÉDESTRE DE L’ASSOCIATION MECE : DIMANCHE 8 NOVEMBRE 

L’association MECE (Muhuhi, ensemble construisons l’école) propose une  
randonnée pédestre le dimanche 8 novembre au profit de l’école de Muhihi au 
Rwanda : Fussy-Pigny-Villeneuve-Lizy (circuits de 5, 10 ou 18 kms).  

Départ et arrivée : hall de la Maison du Temps libre à Fussy (rue de  
Cormimbœuf). Inscriptions sur place de 7 h 30 à 9 h 30 (tarif de 2 à 3 €). Gilet jaune 
recommandé, gobelet pour le ravitaillement, masque obligatoire à  
l’inscription, au départ et à l’arrivée. 

JOURNÉE DE FORMATION SUR L’ISLAM : SAMEDI 28 NOVEMBRE À ISSOUDUN 

Le Service diocésain pour les relations avec les musulmans propose une  
journée de formation sur le thème : « L’Islam, de quoi parle-t-on ? L’Islam,  
réalités et idées fausses… Comment et pourquoi dialoguer ? Quel dialogue  
possible ? » le samedi 28 novembre du 9 h à 17 h au Centre paroissial place de la 
Chaume à Issoudun. 

Avec pour intervenants M. Omero Marongiu-Perria, docteur en sociologie,  
spécialiste de l’Islam français, intervenant sur France 2 dans l’émission « Les  
chemins de la foi » et M. l’abbé Jean-Émile Corso, formateur à l’Institut des prêtres 
du Prado, délégué épiscopal au dialogue islamo-catholique dans le  
diocèse de Metz. 

Formation gratuite avec inscription auprès du Service de formation avant le 14  
novembre : formation.chretiens@diocese-bourges.org (02.48.24.94.54). 

mailto:formation.chretiens@diocese-bourges.org
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HORAIRES DES MESSES PAROISSIALES POUR LES MOIS D’OCTOBRE 2020 

 Messes en semaine : du mardi au vendredi à 9 h, à l’église Saint-Jean 
 Samedi à 18 h 30 à la chapelle Notre-Dame de la Paix  
 Dimanche à 10 h 30 à la chapelle Saint-Paul  

NOVEMBRE 2020 PAROISSE SAINT-JEAN PAROISSE SAINT-GERMAIN 

Fête de la Toussaint 

Samedi 30 octobre Notre-Dame de la Paix   

Dimanche 1er novembre Saint-Paul  Asnières-lès-Bourges 

32ème dimanche du temps ordinaire                                                          

Samedi 7 novembre Notre-Dame de la Paix   

Dimanche 8 novembre Saint-Paul  Saint-Germain du Puy 

33ème dimanche du temps ordinaire                                                          

Samedi 14 novembre Notre-Dame de la Paix   

Dimanche 15 novembre Saint-Paul  Fussy 

Fête du Christ-Roi 

Samedi 21 novembre Notre-Dame de la Paix   

Dimanche 22 novembre Saint-Paul  Saint-Germain du Puy 

1er dimanche de l’avant 

Samedi 28 novembre Notre-Dame de la Paix   

Dimanche 29 novembre Saint-Paul Asnières-lès-Bourges 

NOS PEINES…   LES OBSÈQUES SUR LA PAROISSE - OCTOBRE 2020 

Liliane RATEAU – Jeannine MILON – Pierrette VERON 

CALENDRIER PAROISSIAL ET DIOCÉSAIN 

 communauté H’mong : dimanche 4 novembre à 14 h au Centre paroissial 

 catéchisme et aumônerie 6e-5e : samedi 7 et 21 novembre de 10 h 30 à 12 h 

 réunion de l’équipe MCR : vendredi 13 novembre à 14 h 30  

 réunion de l’Équipe d’Animation Pastorale (EAP) : mercredi 4 novembre  

UNE COLLECTE PAROISSIALE 2020 INDISPENSABLE 

La Paroisse Saint-Jean fait appel à votre générosité avec la collecte paroissiale annuelle.  
En ces temps de crise sanitaire, les sommes collectées permettront de financer les  
dépenses de fonctionnement courant. L’appel est adressé par courrier à certains. Si vous 
ne l’avez pas reçu, il est disponible au fond des églises, au presbytère et sur le site  
internet. 


